
Respectons l’environnement. Ne jetez pas ce programme dans la salle ou sur la voie publique. Merci !
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er PARRAIN DU MATCH

8e journée - Vendredi 2 décembre à 20h00

ÉVREUX vs LE HAVRE



 P R É S E N T A T I O N
D U  M A T C H

L’ENJEU

PREMIER DERBY !
Pour cette 8e Journée de Championnat, c’est le voisin du Havre qui se présente 
à la Salle Omnisports pour un premier derby en championnat ! L’ALM reste sur 
deux revers à domicile mais compte bien stopper cette série, et quoi de mieux 
qu’un derby pour retrouver le chemin du succès à la maison ! 
Les hommes de Jean-Manuel Sousa ont un bilan similaire aux Ébroïciens et s’ils 
ont signé une première victoire à l’extérieur lors de la première journée face à 
Boulazac, ils ne se sont plus imposés depuis en déplacement. Il faudra tout de 
même se méfier de ces Havrais qui sauront également hausser leur niveau de 
jeu un peu plus dans ce duel normand ! 
Le public d’Évreux attend ce derby avec impatience et compte bien donner de 
la voix pour encourager ses Jaune et Bleu ! ©
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COACH
SCIARRA 

Laurent 
43 ans / FRA

 
GRZANKA 

Sylvain 
60 ans / FRA

 
LEFRANCOIS 

Fabrice 
33 ans / FRA

6
WALKER 

Caleb 
Ailier / 1,94 m 

27 ans / USA

11
DIBO 

Rémi 
Ailier / 2,01 m 

25 ans / FRA

13
BEYE 

Pape 
Pivot / 2,02 m 

27 ans / SEN

12
HENRY 

Corin 
Meneur / 1,78 m 

28 ans / USA

9
PINAULT 

Bastien 
Arrière / 1,95 m 

23 ans / FRA

ASSISTANTS

8
DOLOMINGO 

Thomas 
Meneur / 1,83 m 

20 ans / FRA

7
MEKDAD 

Samir 
Arrière/ 1,91 m 
30 ans / FRA

4
NUNEZ 

Angel 
Ailier/intérieur / 2,03 m 

25 ans / DOM

5
KANTE 
Lamine 

Ailier / 2,00 m 
29 ans / FRA

15
LAVIEILLE 

Kévin 
Intérieur / 1,98 m 

20 ans / FRA

10
RICMONDS 

Vilde 
Pivot / 2,11 m 
26 ans / LAT
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 P R É S E N T A T I O N
D U  M A T C H

LA STAR D’EN FACE

JOSH GREENE
Le STB le Havre a trouvé son maître à jouer cette saison en la personne du meneur américain 
Josh Greene (1,83 m, 24 ans). 
Après avoir terminé son cursus à l’Université de Cal State Northridge (16 pts et 3,3 passes de 
moyenne sur sa dernière saison), il a rejoint la seconde division Italienne où il a effectué ses 
deux premières saisons en Europe. Après des passages à Matera et Jesi, il évoluait la saison 
dernière pour l’équipe de Casalpusterlengo et a tapé dans l’œil du nouveau coach havrais.
Le meneur effectue un début de saison satisfaisant avec sa nouvelle équipe et tourne à un 
peu plus de 13 points de moyenne et 5 passes décisives par match. L’avis de son coach 
Jean-Manuel Sousa : « Josh Greene est un meneur de jeu complet. Adroit avec de bons 
pourcentages de réussite aux tirs, c’est un joueur agressif dans sa finition et un bon passeur ».

12
MORIN 

Yannis 
Intérieur / 2,08 m 

23 ans / FRA

11
POPE 
Nicholas 

Arrière / 1,96 m 
32 ans / FRA

9
DENIS 
Gauthier 

Arrière/Ailier / 2,01 m 
19 ans / FRA

8
LEBRUN 

Maël 
Ailier / 1,98 m 
25 ans / FRA

14
PASCHAL 

Fabien 
Pivot / 2,08 m 
25 ans / FRA

 
 
 

ASSISTANT
PALFROY 
Alexandre 
38 ans / FRA

COACH
SOUSA 

Jean-Manuel 
51 ans / FRA

5
KING 
Bernard 
Arrière/Ailier / 1,96 m 

35 ans / USA

13
SANCHEZ 
Orlando 
Intérieur / 2,06 m 

28 ans / ESP

4
ODIAKOSA 
Chukwudinma 
Pivot / 2,03 m 

31 ans / NIG

7
GREENE 
Joshua 
Meneur / 1,83 m 

24 ans / USA

10
NJOYA 
Seidou 
Meneur / 1,88 m 

27 ans / FRA
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SALLE DE MUSIQUES 
ACTUELLES

SAMEDI 3 DÉCEMBRE 20 h 30

GÉRARD BASTE
& LES MOTOR CITY 

BAD BOYS

LE  TANGRAM
epcc évreux-louviers-eure

02 32 29 63 00
 www.letangram.com  bi l letter ie .epcc-ele .com

TROIS QUESTIONS À…

PAPE BEYE
« APPORTER DE L’INTENSITÉ »
UN PEU EN RETRAIT PAR RAPPORT À SA FIN DE SAISON DERNIÈRE, PAPE 
BEYE ESPÈRE RETROUVER TRÈS VITE SON MEILLEUR NIVEAU POUR AIDER 
SON ÉQUIPE.

C’est ta 2e saison 
au sein de l’ALM. 
Quelles sont 
aujourd’hui tes 
responsabilités ?
C’est effectivement ma 
deuxième saison au sein 
de l’ALM ÉVREUX, et j’ai  

pour responsabilités d’être performant sur les deux côtés du terrain, 
en apportant de l’intensité, et de tenir les tenir les duels dans la 
raquette.

Comment t’est venue l’envie de pratiquer le basket? 
Plus jeune, j’étais assez grand pour mon âge mais je faisais du foot 
avec mes potes du quartier. Un de mes amis m’a alors proposé de 

passer au basket. Ce sport m’a plu dès mes débuts car j’avais la 
taille et depuis, je ne fais plus que ça !

Personnellement que penses-tu de ton début de saison ?
Je ne pense pas je suis en train de faire le meilleur des débuts de 
saison, il faut être honnête et le reconnaître. Ce n’est pas dans la 
continuité de ma deuxième partie de saison de l’année dernière. 
Je suis dans une équipe différente, avec un jeu différent, et des 
individualités différentes même si j’ai bénéficié d’un temps de jeu 
un peu conséquent au début, j’ai eu du mal à m’adapter.  La saison 
est encore très longue, donc je vais faire quelques ajustements pour 
revenir à mon meilleur niveau pour aider l’équipe à faire une très 
bonne saison et se qualifier pour les play-offs.

Propos recueillis par Julie Perrin
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DUEL

PREMIER DUEL DEPUIS 12 ANS ! 
Si les voisins havrais et ébroïciens se sont croisés à plusieurs reprises ces dernières 
saisons en matchs amicaux du fait de leur proximité, ils s’affrontent ce soir pour 
la première fois en match officiel depuis 12 ans ! Après s’être croisés dans l’élite 
lors de la saison 2000-2001, la dernière confrontation remonte à la saison 
2004-2005 où l’ALM avait vaincu le STB en 8es de Finale de Coupe de France sur 
le score de 93 à 86. Impossible donc pour les superstitieux de porter un regard sur 
les statistiques passées de ce derby ALM-STB ! 

CLASSEMENT MATCHES POINTS MOYENNE
Équipes % MJ V D Pour Contre GAP Pour Contre

1 Fos-sur-Mer 100 7 7 0 534 488 1.0943 76.3 69.7
2 Roanne 72 7 5 2 613 568 1.0792 87.6 81.1
3 Denain 72 7 5 2 523 505 1.0356 74.7 72.1
4 Lille 72 7 5 2 574 563 1.0195 82.0 80.4
5 Charleville-Mézières 72 7 5 2 532 529 1.0057 76.0 75.6
6 Saint-Quentin 72 7 5 2 498 511 0.9746 71.1 73.0
7 Vichy-Clermont 58 7 4 3 548 535 1.0243 78.3 76.4
8 Nantes 58 7 4 3 533 509 1.0472 76.1 72.7
9 Bourg-en-Bresse 58 7 4 3 575 506 1.1364 82.1 72.3
10 Le Havre 43 7 3 4 561 530 1.0585 80.1 75.7
11 Poitiers 43 7 3 4 535 540 0.9907 76.4 77.1
12 Evreux 43 7 3 4 537 593 0.9056 76.7 84.7
13 Boulazac 29 7 2 5 571 583 0.9794 81.6 83.3
14 Blois 29 7 2 5 489 506 0.9664 69.9 72.3
15 Saint-Chamond 29 7 2 5 503 530 0.9491 71.9 75.7
16 Aix-Maurienne 29 7 2 5 540 585 0.9231 77.1 83.6
17 Boulogne-sur-Mer 15 7 1 6 496 514 0.9650 70.9 73.4
18 Rouen 15 7 1 6 497 564 0.8812 71.0 80.6
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LE FIL DE LA SAISON
Journée Date Match Score Top-marqueur Pts

1 14.10.2016 @ SAINT-QUENTIN 62-87 Corin HENRY 19

2 21.10.2016 ROANNE 84-83 Rémi DIBO 25

3 29.10.2016 @ BOULOGNE-SUR-MER 86-81 Corin HENRY 28

4 04.11.2016 CHARLEVILLE-MÉZIÈRES 70-79 Rémi DIBO 18

5 11.11.2016 @ AIX-MAURIENNE 95-93 Rémi DIBO 27

6 18.11.2016 BLOIS 77-90 Corin HENRY 28

7 25.11.2016 @ POITIERS 63-80 Corin HENRY 17

8 02.12.2016 LE HAVRE  

9 09.12.2016 @ LILLE  

10 16.12.2016 BOULAZAC  

11 20.12.2016 @ DENAIN  

12 23.12.2016 FOS PROVENCE BASKET  

13 27.12.2016 @ NANTES  

14 13.01.2017 BOURG-EN-BRESSE  

15 21.01.2017 @ VICHY-CLERMONT  

16 24.01.2017 @ SAINT-CHAMOND  

17 03.02.2017 ROUEN  

18 10.02.2017 @ ROANNE  

19 24.02.2017 AIX-MAURIENNE  

20 03.03.2017 SAINT-QUENTIN  

21 07.03.2017 @ LE HAVRE  

22 10.03.2017 SAINT-CHAMOND  

23 18.03.2017 @ BOURG-EN-BRESSE  

24 24.03.2017 POITIERS  

25 01.04.2017 @ BLOIS  

26 04.04.2017 NANTES  

27 07.04.2017 BOULOGNE-SUR-MER  

28 14.04.2017 @ FOS PROVENCE BASKET  

29 25.04.2017 DENAIN  

30 29.04.2017 @ CHARLEVILLE-MÉZIÈRES  

31 05.05.2017 LILLE  

32 09.05.2017 @ ROUEN  

33 12.05.2017 VICHY-CLERMONT  

34 19.05.2017 @ BOULAZAC  



Se souder dans la difficulté

Les saisons se suivent et ne se ressemblent pas. 
Pourtant, il demeure un fait pérenne : le public du 
centre omnisports supporte toujours son équipe 
fétiche sans relâche, sans faiblir, avec la même ferveur. 

Même lorsque les résultats de son équipe sont un peu 
plus irréguliers que par le passé. Depuis le début de 
la saison, l’ALM Évreux basket n’a pas été épargnée 
par les blessures. Autant d’épreuves qui ralentissent la 
construction collective, qui entravent l’épanouissement 
de ce groupe rassemblé l’été dernier.
Dans la difficulté, les fidèles de Jean-Fourré 
pardonneront tout. Tout, si sur le terrain, les joueurs 
ébroïciens restent vaillants et paient le prix de la 
sueur. Lorsqu’on a tout donné, il n’y a rien à regretter. 
Ce championnat de Pro B ressemble à une course de 
fond puisque la saison régulière se terminera en mai. 
Je suis convaincu que nous vivrons encore bien des 
soirées haletantes et victorieuses.

Guy Lefrand,  
Maire d’Évreux

Président du Grand Évreux Agglomération

Editos ALM Basket.indd   3 24/11/16   11:14
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TOUTES LES RENCONTRES

Téléchargez l’application LNB, sélectionnez le match souhaité et élisez votre MVP.

FOS PROVENCE BASKET - LILLE
VENDREDI 02 DÉCEMBRE À 20H00

FOS, TUBE DE L'AUTOMNE...
Alors que le club provençal se traînait en Leaders Cup en septembre, Fos, deuxième et demi-

finaliste des Playoffs l'an dernier, est toujours leader et invaincu depuis la reprise 
du Championnat...

Une nouvelle fois, face à Vichy-Clermont, le coup passa si près que le chapeau tomba... Mais une nouvelle fois, 
les hommes de Rémi Giuitta se sont sortis avec brio du piège auvergnat (89-86 au final), grâce notamment 

à un Aaron Broussard énorme (31 pts à 11 sur 21, 4 rbds et 4 pds pour 28 d'évaluation), Fos Provence 
est revenu vainqueur de ce difficile déplacement. Et voilà les BYers avec 7 victoires au compteur en autant 

de journées, avec deux succès d'avance sur une "meute" de cinq clubs, dont leur visiteur du soir, Lille. Mais 
attention, le LMBC, qui s'est imposé sur le fil, à domicile, face à Bourg le week-end dernier (70-69), avec 

un DeQuan Jones en mode Terminator (27 pts, 11 rbds et 2 cts), ne lâchera rien...

60%
FOS PROVENCE 

BASKET

SAINT-QUENTIN - NANTES
VENDREDI 02 DÉCEMBRE À 20H00

55%
SAINT-QUENTIN

Le SQBB possède une équipe de caractère. Car si les Picards ne semblent pas aimer la région Rhône-Alpes 
(couplée maintenant à l'Auvergne), en étant revenu d'Aix-les-Bains (-17) et de Bourg (-38) avec de grosses 

valises, beaucoup de leurs 5 succès ont été acquis de haute lutte. C'était le cas samedi dernier à Blois, où Saint-
Quentin, mené de 17 points au cœur du 3e quart, parvint à venir coiffer sur le fil Blois (72-70)...

BOULOGNE-SUR-MER - BLOIS
SAMEDI 03 DÉCEMBRE À 20H00 60%

BOULOGNE-
SUR-MER

Boulogne, en grande difficulté depuis la reprise du Championnat, puisque les hommes de Germain Castano avaient 
entamé la Pro B par un 0V-5D inquiétant, semble en voie de guérison. Le SOMB a en effet enchaîné une première 

victoire face à Poitiers en championnat il y a quinze jours (91-70 à Damrémont), puis un match de rêve à Bourg (80-
63) en demi-finale aller de Leaders Cup. Et même leur défaite à Roanne (71-81) laisse présager un vrai redressement.

CHARLEVILLE-MÉZIÈRES - VICHY-CLERMONT
VENDREDI 02 DÉCEMBRE À 20H00 55%

CHARLEVILLE-
MÉZIÈRES

Bon OK, après 4 victoires consécutives, le Vichy-Clermont invaincu avec Stéphane Dao sur son banc, est 
tombé, à domicile. Mais cette défaite sur le fil (86-89) face au leader invaincu, Fos Provence, n'enlève rien 

à la dangerosité des Auvergnats. Il leur faudra d'ailleurs se montrer sous leur meilleur jour, car l'Étoile, qui l'a 
emporté le week-end dernier face à Aix (71-61) est 2e ex aequo de la Pro B.
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DE LA 8e JOURNÉE DE PRO B

SAINT-CHAMOND - ROANNE
VENDREDI 02 DÉCEMBRE À 20H00

UN DERBY QUI FAIT SALIVER...
Malgré l'omnipotence de l'AS Saint-Étienne dans le département, la Loire est une terre de basket. 

Et ce derby entre Roanne, club phare du 42, et Saint-Chamond, promet d'être chaud...

Laurent Pluvy est Lyonnais. Pur souche. Lors des derbies OL-ASSE, nul doute que le coach de la Roanne ne 
manque pas, comme il est de coutume dans la région, d'échanger des vannes avec ses amis penchant plus 

côté ASSE. Mais ce soir, c'est à un pur derby du 42 que se consacrera l'ancien meneur de l'ASVEL, alors 
que Roanne, qui reste sur une série de 4 victoires consécutives, Pro B et Leaders Cup confondues, depuis le 

5 novembre (le match retour Roanne - Aix avait lieu hors de nos délais de bouclage), se déplace à Saint-
Chamond. Les deux clubs se sont déjà affrontés à 4 reprises cette saison, deux fois en préparation et deux fois 

en Leaders Cup, et les hommes d'Alain Thinet ne sont toujours pas parvenus à l'emporter. Mais la Chorale, 
qui n'a pas encore brillé à l'extérieur cette saison, sera très attendue en Sud-Loire...

55%
ROANNE

ÉVREUX - LE HAVRE
VENDREDI 02 DÉCEMBRE À 20H00

60%
ÉVREUX

Auteurs de bons débuts de saison, les deux clubs normands marquent le pas. L'ALM vient en effet de subir 
2 larges revers (-13 face à Blois, -17 à Poitiers), alors que le STB reste sur trois revers consécutifs. Le week-
end dernier à Poitiers, l'ALM n'a jamais su trouver la cible (29,9% aux tirs), arrosant à trois-points (5/27), 

sans doute gênée par les 2,22 m de Fall (14 pts, 13 rbds).

BOULAZAC - DENAIN
SAMEDI 03 DÉCEMBRE À 20H00

50/50Bon, on ne va pas se mentir, Boulazac ne peut pas encore se sentir hors de la zone de danger, les Périgourdins 
(2V-5D en Pro B), ne figurant qu'à une victoire devant les deux relégables. Pourtant, la victoire à Rouen (99-66) 

le week-end dernier confirme que Boulazac dispose d'un effectif pour viser nettement plus haut. Seul pépin, le BBD 
n'a pas encore gagné au Palio cette saison et voit débarquer une équipe de Denain en pleine bourre (5V-2D).

BOURG-EN-BRESSE - ROUEN
SAMEDI 03 DÉCEMBRE À 20H00 75%

BOURG-
EN-BRESSE

Après sa déconvenue, en demi-finale de Leaders Cup, à domicile, face à Boulogne (-17), Bourg s'est incliné sur 
le fil à Lille, mais en ne pouvant compter que 11 minutes sur Zach Peacock, touché. « On fait un match énorme 
sans Zack, racontait Vucevic après la rencontre. À deux minutes de la fin, on était à +10. On a tenté des choses 

improbables alors qu'il fallait juste être intelligent. C’est frustrant, on a bien joué et on finit comme ça... »

AIX-MAURIENNE - POITIERS
VENDREDI 02 DÉCEMBRE À 20H00

50/50Après un superbe début de saison, marqué par un excellent parcours en Leaders Cup (3V-1D en 1ère phase, puis 
qualification pour les demi-finales) puis par deux succès lors des deux premières journées de championnat, Aix-

Maurienne souffre depuis la fin octobre. Les Savoyards accueillent en effet Poitiers ce vendredi en ayant subi une 
série de cinq revers consécutifs en Pro B depuis le 29 octobre, ce qui relègue les promus à la 16e place (2V-5D).
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INTERVIEW GR AND FORMAT

MARTIN HERMANNSSON (CHARLEVILLE)

« LES GENS NE 
CONNAISSENT 
L’ISLANDE QUE GRÂCE 
AU CRI DES FANS ! »

©
 H

. B
ell

en
ge

r

À 22 ans, Martin Hermannsson a 
déjà pas mal bourlingué. À moins 
de 19 ans, il figurait déjà, avec le 
KR Reykjavik, parmi les meilleurs 
joueurs de la méconnue Ligue 
islandaise (18,4 pts, 3,4 rbds et 
4,4 pds). Parti se former, à 20 ans, 
en NCAA, à Long Island University in 
Brooklyn, il a été élu l’an passé dans 
le cinq majeur de sa Conference (NEC), 
en cumulant 16,2 points, 4,3 rebonds 
et 4,7 passes décisives de moyenne. 
L’été précédent, ce meneur de jeu au 
shoot soyeux avait participé avec sa 
sélection, à l’EuroBasket 2015 en 
France, le tout premier de l’histoire 
de son pays. L’Islande, placée dans le 
"groupe de la mort" (avec l’Espagne, 
la Serbie, l’Italie, l’Allemagne et la 
Turquie), était certes repartie avec 
5 défaites, mais non sans avoir 
fait trembler l’Italie ou l’Allemagne 
par exemple. Après sept journées, 
Hermannsson figure dans le Top-6 
des scoreurs et passeurs de Pro B 
(8e à l’évaluation) et est l’une des 
principales raisons expliquant les très 
bonnes performances de Charleville-
Mézières (2e ex aequo, 5 victoires 
pour 2 défaites) en ce début de 
saison…
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Martin, l’été dernier, vous avez choisi de quitter 
votre université, LIU Brooklyn, après votre saison 
sophomore (deuxième année du cycle universitaire, 
qui en compte 4). On vous annonçait pourtant parmi 
les favoris pour le titre de MVP de la NEC Conference. 
Pourquoi avoir choisi de passer pro sans aller au bout 
de votre cursus universitaire ? 
La raison principale, c’est que j’étais à la recherche d’un nouveau 
challenge. Vous savez, je suis arrivé en 
NCAA à 20 ans, alors que la plupart des 
joueurs commencent à 18 ou 19 ans. 
Donc, après ces deux belles années, 
j’ai eu le sentiment qu’il était temps de 
changer et d’aller jouer avec des joueurs 
plus âgés que moi. C’était une manière 
de tester mon jeu à un plus haut niveau 
et, comment dire, d’aller affronter 
des adultes... En plus, il me tenait à 
cœur de participer à la campagne de 
qualification pour l’EuroBasket 2017 
avec l’équipe d’Islande cet été (il y a 
cumulé 14,2 points à 57,1% à 3-pts, 
ndlr). Et je suis plutôt très content 
d’avoir pris la décision de passer pro. 

Quand vous êtes arrivé à LIU 
Brooklyn, vous aviez déjà 
évolué plusieurs années en 
première division islandaise...
Oui et j’ai eu beaucoup de chance que mon coach à LIU me laisse 
pratiquer un style de jeu très européen. J’ai vraiment pu m’exprimer 
dans tous les compartiments du jeu, alors que beaucoup 
d’Européens sont souvent confinés, en NCAA, à un certain type de 
rôle. Là, j’ai pu vraiment jouer mon jeu et progresser comme je 
l’entendais.

Votre père, Hermann Hauksson, a été basketteur pro 
en Belgique pendant une saison (à Saint-Truiden, en 
deuxième division). Ce n’était pas vraiment courant à 
l’époque pour un joueur islandais...
Oui, c’était un basketteur professionnel qui a aussi porté le maillot 
de la sélection nationale environ 80 fois. C’est lui qui m’a transmis 
le virus du basket. Quand mon père est parti en Belgique, seuls 
quelques joueurs islandais l’avaient fait avant lui. Mais il n’est resté 
qu’une seule saison parce qu’il avait le mal du pays. À l’époque, 
Skype et les réseaux sociaux n’existaient pas et il ne s’est pas 
adapté à la distance. Il reste très heureux de cette expérience avec 
le recul. 

J’ai vu que chez les Blackbirds de Long Island 
University Brooklyn, vous aviez rejoint un 
compatriote, Elvar Fridriksson, qui évoluait déjà là-
bas. Est-ce lui qui vous a aidé à venir ?
Elvar a été la principale raison de ma signature à LIU. Il s’est 
engagé quelques mois avant moi et, le plus marrant, c’est que nous 
sommes amis depuis... pfff ! Depuis nos 4 ou 5 ans je crois ! Nos 
deux parents étaient très amis et coéquipiers, à la fois en club et 
en sélection nationale. Alors, notre rêve avait toujours été d’évoluer 
tous les deux en NCAA sous le même maillot. Et je suis très content 
d’avoir pu réaliser ce rêve. 

À LIU Brooklyn, vous avez 
fait partie du meilleur cinq de 
la NorthEastern Conference 
(NEC). Comment s’est passée 
votre adaptation à la vie new-
yorkaise comme au basket 
NCAA ?
(Soupir) Au début, pendant quelques 
matches, j’ai eu un peu de mal. Les 
gars, là-bas, étaient si athlétiques et 
si rapides. Il a fallu s’adapter. J’avais 
plus l’habitude de jouer contre des gars 
plus grands et plus lents... Et pour ce 
qui est de New York, c’était presque un 
rêve. C’est une ville que tout le monde 
souhaite visiter et moi, là, j’avais une 
vue sur l’Empire State Building depuis 
la fenêtre de ma chambre. C’était juste 
génial. Sur comme en dehors du terrain, 

ce fut une expérience hors norme. Ces deux années m’ont vraiment 
aidé à grandir en tant que basketteur comme en tant qu’homme. 
Mais après deux ans, il m’a vraiment semblé qu’il était temps 
de passer pro. En fait, avant mon départ pour les USA, je jouais 
vraiment pour le fun en Islande, sans avoir encore la mentalité d’un 
joueur pro. J’avais donc ressenti le besoin de passer par la NCAA. 
Et  je ne regrette absolument pas ce choix !

INTERVIEW GR AND FORMAT
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En LNB, vous avez un profil atypique, la Pro A et 
la Pro B n’ayant pas vu passer d’autres joueurs 
islandais dans le passé (Haukur Palsson a également 
rejoint Rouen cette saison). Comment s’est faite la 
connexion avec l’Étoile de Charleville-Mézières cet 
été ?
Tout est passé par mes agents. Franchement, avant de signer, 
j’avoue que je ne connaissais pas du tout Charleville et très peu 
la Pro B. Mais mes agents m’ont vite persuadé que c’était une 
excellente opportunité pour commencer ma carrière, plutôt que 
de viser l’étage au-dessus et de passer mon temps à cirer le banc 
de touche. En plus, il y a l’EuroBasket qui se profile à la fin de la 
saison, et j’ai vite été convaincu que cette expérience à Charleville 
était ce qui pouvait m’arriver de mieux. 

Cette saison, vous faites partie 
des tout meilleurs joueurs de 
la Pro B dont vous êtes le 5e 
scoreur (18,4 points), 6e passeur 
(5,7 passes) et 8e à l’évaluation 
(18,9). Êtes-vous satisfait de 
vos débuts professionnels avec 
Charleville ?
Oui, je ne vais pas me plaindre même si 
j’aimerais encore mieux si nous étions à 7 
victoires et zéro défaite et encore qualifiés 
en Leaders Cup ! Mais je pense que, déjà, 
nous avons surpris pas mal de monde. 
Nous avons une super équipe et un groupe 
de joueurs vraiment intéressant. Chacun 
amène des denrées différentes à la table. 
Je crois que le coach est plutôt content de 
notre manière de jouer. Côté individuel, je 
suis aussi très heureux d’avoir eu la chance 
de montrer ce que je savais faire. La LNB 
est une ligue athlétique et la Pro B remplie de meneurs américains 
et mon expérience en NCAA m’a pas mal aidé pour m’adapter. 
En Islande, je faisais partie des meilleurs athlètes, donc aux USA, 
au début, j’avais vraiment l’impression d’être à la fois lent et... 
soft ! Mais j’ai appris à devenir plus fort physiquement et surtout à 
défendre sur des joueurs plus rapides que moi. Et cette expérience 
m’a servi au moment où j’ai eu à affronter ici pas mal de bons 
meneurs très rapides. 

L’Étoile fait partie des très bonnes surprises de la 
saison (2e ex aequo avec 5 victoires pour 2 défaites), 
et vous avez contribué à ce succès en marquant 
notamment un tir au buzzer pour battre Boulazac. 
Qu’est-ce qui fait que le groupe tourne aussi bien ?
D’abord, face à Boulazac, je me souviens surtout que nous 
n’aurions jamais dû nous retrouver à devoir marquer à la dernière 

seconde. Nous étions largement devant et les avons laissés revenir 
dans le match. Moi-même, j’ai perdu un ballon à 30 secondes de 
la fin, ce qui a permis à Boulazac d’égaliser. Alors j’avais vraiment 
envie de marquer ce dernier panier pour me rattraper de ma 
bourde...

Le week-end suivant, le groupe est passé au travers 
face à Bourg (76-107). Que s’est-il passé ?
(Il hésite) Vous savez, c’est le basket... Parfois, vous avez des 
jours sans comme celui-là. Bourg a joué son meilleur match de 
la saison et même sans doute produit le meilleur match qu’une 
équipe ait pu disputer en Pro B cette saison. Tout ce qu’ils 
lançaient en l’air retombait dans le panier. Ils ont pris confiance, 
nous l’avons perdu, et c’est comme ça qu’a continué la soirée... 

C’est vraiment dur de rebondir et revenir 
dans le match quand l’adversaire est 
aussi euphorique et ne vous laisse aucun 
oxygène. C’était une super soirée pour 
Bourg mais ce n’est pas non plus un 
match qui nous fera baisser la tête. Et 
puis, vous avez vu, Bourg a connu une 
soirée inverse trois jours plus tard face à 
Boulogne. Cette ligue est complètement 
folle ! Tout le monde peut battre 
tout le monde et c’est ce qui la rend 
passionnante. Si vous n’arrivez pas prêt 
un soir donné, même contre le dernier de 
la ligue, comme pouvait l’être Boulogne 
avant son match à Bourg, vous risquez de 
prendre une déculottée. 

Le groupe est pourtant très jeune, 
7 joueurs sur 10 ayant 23 ans ou 
moins. Jusqu’où peut aller l’Étoile 
cette saison ?

Je suis certain que si nous n’avons aucun blessé, nous pouvons 
vraiment aller chercher les Playoffs. Je pense que nous avons les 
armes pour embêter pas mal de monde. Ce qui est fort dans ce 
groupe, c’est que chaque joueur peut mettre 20 points sur un 
match donné. Nous avons, je crois, un bon mélange entre les 
jeunes et des gars comme Mo (Kone, 35 ans) ou Clif (surnom de 
Wilbert Brown, 32 ans) ou encore Simas (Burtelevicius, 27 ans). 
Ces joueurs ont beaucoup d’expérience et aident les jeunes joueurs 
en leur inculquant les bons réflexes pour devenir de vrais pros et 
avoir chacun une belle et longue carrière.

À l’été 2015, vous avez participé à l’EuroBasket en 
France, avec un vrai rôle au sein de votre sélection 
(14,2 pts et 5,0 pds de moyenne). C’était une 
première pour votre pays et vous avez passé le 
premier tour. Quels souvenirs en gardez-vous ?

INTERVIEW G RAND FORMAT

« En NCAA, au 
début, j’avais vraiment 
l’impression d’être à 

la fois lent et… soft ! »
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C’était juste génial. Un grand moment 
pour la famille du basket islandais. 
C’était la première fois que nous 
disputions une compétition majeure. Et 
ça a été vraiment fun de constater à quel 
point les gens ont suivi notre parcours 
depuis l’Islande. Tout le monde était 
excité par notre manière de jouer. En 
plus, il y avait toujours entre trois mille 
islandais dans les tribunes. Et le fait que 
nous y retournions l‘été prochain est 
un véritable accomplissement. Quand 
vous obtenez deux qualifications comme 
ça, coup sur coup, cela démontre vraiment les progrès de votre 
basket. Deux fois de suite, cela ne peut pas être juste de la 
chance ! En plus, nous avons beaucoup de bons jeunes joueurs 
qui frappent à la porte de la sélection. Et je suis vraiment content 
que nous soyons tombé dans le groupe de la France, ça pimente 
le tout !

Entre vos performances et celles de votre sélection 
nationale à l’Euro de football 
l’an passé, le sport islandais 
vit une période de rêve dans un 
pays d’à peine plus de 300.000 
habitants...
C’est certain. Il doit y avoir quelque chose 
de spécial dans l’eau de source qui coule 
de nos volcans. (Il rit) C’est vrai que c’est 
incroyable de voir ce que nous parvenons 
à faire en basket, foot ou encore handball. 
Même dans des sports individuels. C’est 
difficile à expliquer. Peut-être que cela tient 
au côté Viking présent dans notre ADN... 
Personne n’a d’explication, mais j’espère 
juste que ces bonnes performances vont 
perdurer encore longtemps...

Le clapping et le cri des fans 
islandais, cet été lors de l’Euro 
de football dont ils ont été les 
vedettes avec ceux des deux 
Irlande, ont été repris partout 
à travers l’Europe depuis. Est-il 
devenu un must dans les tribunes 
de la Caisse d’Épargne Arena à 
Charleville ?
Oui, c’est incroyable l’impact médiatique 
que nos fans ont eu. Quand je suis arrivé 
ici, c’était presque la première chose dont 
tout le monde m’a parlé. Que ce soient 

les fans ou les journalistes, tout le monde 
m’interrogeait sur le sujet. C’est drôle, 
parce qu’il semble que tous les fans, 
dans tous les pays, ont adopté cela. Et 
comme souvent, ce truc devient populaire 
quand nous, les sportifs comme les fans 
islandais, commençons sérieusement à 
nous en lasser. C’est comme si personne 
n’avait jamais connu l’existence de 
l’Islande avant de voir nos fans cet été... 

Vous avez été sacré deux fois 
Champion d’Islande, en 2011 

et surtout en 2014, alors que vous étiez la star du 
KR Reykjavik (18,4 points de moyenne). À quoi 
ressemble la ligue islandaise (Domino’s League) ?
Les deux ou trois meilleurs joueurs de chaque club peuvent plus 
ou moins vivre du basket. Les choses avancent et progressent 
très vite ces dernières années. Chaque saison, les budgets 
augmentent. Un seul étranger par club est autorisé, ce qui permet 
à nos jeunes joueurs d’avoir du temps de jeu et de progresser 

très vite. Alors, peut-on vivre du basket 
en Islande ? Pas encore vraiment. Disons 
qu’on peut y gagner un petit plus pas 
négligeable si l’on prend ça comme un 
hobby. La plupart des joueurs ont un job 
à côté. On a d’ailleurs beaucoup parlé 
l’été dernier du fait que le sélectionneur 
national, en football, était dentiste... 

En fait, avant la très grave crise financière 
qui a frappé l’Islande en 2008, chaque 
club avait deux Américains et un Européen. 
Mais cette crise a fait beaucoup de mal et 
presque tous les clubs ont dû repartir de 
zéro. Mais ces deux dernières années, la 
Domino’s League progresse de nouveau 
très vite. 

Comment voyez-vous la suite de 
votre carrière ?
Je n’en sais rien, mais ce qui est certain, 
c’est que je souhaite jouer au plus haut 
niveau continental possible. C’est mon rêve. 
Quand j’étais plus jeune, je regardais Jon 
Stefansson, qui a joué en Allemagne, en 
Italie et en Espagne, et je rêvais de l’imiter 
et venir jouer dans les grands championnats 
européens. Alors forcément, disputer des 
EuroBasket et évoluer un jour en Euroleague 
est mon objectif principal. 

INTERVIEW G RAND FORMAT

« À Charleville, 
chaque joueur peut 
scorer 20 points un 

soir donné ! »
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Erreur de casting ? 
Un bon recrutement,  

ca fait toute la différence. 

dlsi, spécialiste du recrutement 
groupedlsi.com 
#DLSIxiemehomme 

Couvreur  
zingueur (h/f) 

Coffreur 
bancheur (h/f) 

Monteur 
réseaux (h/f) 

Maçon  
coffreur (h/f) 

L’agence DLSI Vernon recrute

Tél. 02 32 51 42 02 agence.vernon@groupedlsi.com
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Evreux  
Saint-Michel 

Horaires d’ouverture : 
Lundi-Jeudi : 9h-12h30 / 14h30-19h30 

Vendredi-Samedi : 9h-19h30 

Ouvert le dimanche matin : 9h00-12h30 

02.32.38.52.51 




